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l)ans tous les cas on doit isoler la mu' (Te, lui évitant
toute eýxcitation inorile ou 'liw "que. (hî la surveillera a-

te-f~ îre t on élinr oit enfani, On ne doit pas
se hftîter de faire ti-ansporter (csnaa~ dans les. asiles
d'a.liénés, pal-ce que leuir délire se guér-it quelqiucfois alsez
rapidement.

L'-anéîuiie de tes iiîîalad(t- dleinande un -tî-iteiilwnt to-
nique et une alimentation eé)rt-{e

Quiand lat m-&tadie c''-immiiece à s'armenclc-r, on peut
ordonner un ch-angremnert de *mésidenicc ou unii voyage.

A propos de rebouteurs et charlatans

On in augur-ai trc et avýe- le cérérmu mial 1)ui)l î
que requm-a-ît l'c-sîn ii-Statue .i ' mnéîuim]-c d'un re-
bouteur -- en. un coin de. vamîpagnc (le Fi-ane. Comnbien
il est hieureux queit -ela. se enm France, - (-t non en
-pro-Vince (le Q Vbc ar- un v'oit di-.les gJorges-tiaucles de

Il n'y a-. là, rien d'a-illeuî-s qui doive beaucoup sur-
prendre, - qii ne -ins -irrnlplis, na--uiés que
*flous eoriiiii-'s a es, (laî--41in e La- erédulité popu-
lau-e. otu sommines plutôt étonniés à ('l-sin e Iý
-onfiance témoignée pari- ,ý e-pî-it, uil-ti-vés à. ce gui

sein-s chliarl-atanse, - tel cei jugelu?' iit-elligent (liui faisait
par-t -à s onvives; de la giéi~uappèl)le ci Sil fille pa'r,
le FrèŽre .nl-,-tel ce dirc-t-ouî- <lune grmnce assoc-it-
faon conduisant à lune gu-isu-qu, v-ous connaissez sa
soeuoe, qui av-ait -paesé- lit période <xéiisalble d'un giioîtie

ex-ophtaliiiqueiý três marqfué .1 li/i ejuanli!
Il nie feuit pa> cr'r cillme nous soîcshssusà.

souffi- dle cette ci-él'tzité ir-raisonné-êe. lies gr-andls quo)ti-
diens d'iglcrr-e r.p:ietr-ndneràbiîîgcws co-

lonnes le faits et gestes tlFinii r-ebouteur- fameu.x (la pays
idè Galles, dont le xlità tipnt c-'Ihré Usqu Londi-es.
-Si grarAe était ,.t re'îiîée qe ]*'oi acc-ourail à1 hii d-
tous les ,oins du pas-s, et que 'ibîdù, et l(u- mêmes
-viln'en;t a lui. Des aitllètes- nationauxý mêmes eurent -e-
cours à la dextérité- dc ses- doigts- -aagiquee.

Ceci tout si-nipîcîmient .pou~r dire qu'en t-out Paýys;

conifianiee populaiie -ée q1eý courants d'opinion-, qui. -m--
f-laîn6s pa-r unie réclani,' savammiient -mnenée, aanknent -ls
foules 'aulx officinies des vendeur.s de pilules, aux ver-tus
magriquies -pour "hioiimmes 4ébiles -et femmnes ~ailsou à
la porte a(-.: rebouteurs ~sis

Or donc à l'occ-asion de l'inauguiration du. buste -en
pierre àl la, miémoire -du brave rebouteur français, notr-e
conftrère 11-lue a confié -aul --paVie ses réfk._ -is phi-lo-
sophiico-comiiques eur l'état mnental que mnet en.- lumière -un
tei- évènement cue- causer dans uný de dler-niers,
1mu.r éros de "Tia Pr-esse Médicale"P.

"EFn. insistant, dtisur la pertxi)'ation de notre mer-
ta-lité, en vous répétanit que nous -narciloais la tête en bas,
je salis bien a quoi je 'm'expose. MaiG dussent les- ns sus-
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peetep la 1sie-irté denes voie.9 digestives,, leg autres incri-
miner la torpeu- (le mes neî>ecela -ne me retiendta. pas-
dle signaler les 'faits, d'anarchiie qui, de près ou, de -loin,
touenelt à ntedinÎe.

Il s'agit cett fois d'un bus-te -érigé dans la Lozère à la.
mmoiore d'un reboutenr, cîantonnier dle son. é'1tat. j'e com.-
mnenc4e Par d'kr\que, --i lcd it buste -avait été élevé au
foncetionnaire, je, n'y trouverais .-ien à redire: uin brave-
homme qui a cassé (lez; tas dc cailloux toute sa vie -peut
bien avoir droit à la pierte, ce 'taille après sa mort. On ne
-coinpte plus les brohizes *êt les miarbreb- dressés journ elle-
ient sur les iiails et les places publiques en lhonneur ýd.'in-
connius que vainenueit :on s'efforce -de fa-ire ilhistres. De,
la plupart on pourrait dlire que leur piédestýa- est la seule
pierre -qu'ils -aient janiiiaiG apportée à l'édfilce isoceial. Donc,
une Statue de plus ou -de moins, cela. n2a pas d'impQl'tance.
Mais celle de mon cailtonnier a Cel (le paiticulier qu'elle-
:fult érigée n'on au 'loyal fonctionnaire, chirurgien dle la route,
maiis in, rebouteur réciiviste dle l'exercice illégall de- la.mé
de-ie et don-t la vie sè p)assa à v.ioler la Loi. Voici êoin-
ment Le 'emîps de ces jolu-s dler-nier-, a. relaté la cérémonie:

En 1l'hoiineiir d'un -rebotdceur. - Une cérémonie peu.
Ordinaire a eu lieu dimanche à Na-,shuna-is, -cefe-lieu ile C-ali-
ton dle la Lozère, perdu dans les fî-oids ptaxdeO l'Au-
brace, sur les limi-tes de PÂrcyron. Sans bruit, sans apparfat,
sans VA11i- 'Off iciel, le conseil -municipal a procédé à l'inau-
gur'a cirln d'un, iii anumleit élevé avec le pr-oduit d'une sous-
-cription puhlique à~ un modeste cantonnier, Pierre Brioitde,
plus connu mous- le nom db- I-îot mlort il a deux an&-
et .que les habit-ants dle la, r' Ïoln considéraient coi!meý leie
bienfaiteur.

"A sa profession de cantonnier -B3riondeý jo-ignait celle
de rcboutuî et il s'étit acquis dans cet art iule ~é>aai
-telle que chaque jour il li aîniivait nLu- nombre consid1é-
rable dle maladfes venius de la Fr-ance Qntière, (les autres -

pav- 'urp et mêmed'méîiqe
"Son habileté .et seî; cbmiai-ssainces cii 'anatomiie evrent

Plusieur- s occasion de sEe malnifester d'une f'açon écIl,
tantc. Iu. fait, -entre autres, était souvent cité par le-.
admirateurs dle l3rioudle. Traduit, devant le tribunal correc-
uionnel. de M_,axvejols, à la requâtc des médecins -de la T'é-

gosoue l'inculpation çcLbXel-ciùe -illégald de la -nédeeine.
le -olotu compýarut,1 sont habit de bure recouvert d'une
longue -blouse bleue sous laquelle i d.isùnulbait -tiui 'Corps

asse vclu~±ireux Conuelesjugs lui demianidùienit ce qu'il
avait il, dire polu- sa (1éfêns,-c il sottit dedesusaboe-n
jeune agneau, 'le posa sur le pl-4-neler, et s'adressant iu
mlédtecins prse ts: " rnettel4e en état -de inaroher", leur
di t-il. -Le défi n'étlauit iýIeyé - pAr -aucinu, Brioude pOrit t

l'agneau , promena ses- gross8es ina.ýhs ýsur -les jaminbes, et, r<éndu
-à la. libierté, celui-ci se iiit à gainbader, *à là, :gYr -en< stup'

fato ,upublic -et de jugPs,. qùi --acqittèrent le r-eboutu.

"riýoide -n'e' réclamai-t jaî)iiais d'hionoraires; mais il.
acceptait lelontirs les que les mnalades reconnais-
saunts. faisaient aux.ý- mnembres- a*d e -11ale.I aï-mit ainsi
aequ'is une petite- fortune.

'La mort du. rebouteur 'Pierronùet f lt -, deuil- public-
Pour ces rudes populations dent la. gratitude ývient de-se-

Aj

336


